UNIVERSITATS-
BIBLIOTHEK
PADERBORN

Universitatsbibliothek Paderborn

Dialogve De La Tres-Saincte Vie De La Vierge Marie. De
ses eminentes perfections, & les deuoirs que nous luy
deuons rendre

Pont-A-Movsson, 1649

XXIV. Son exemple profitoit donc beaucoup?

urn:nbn:de:hbz:466:1-46934

Visual \\Llibrary


https://nbn-resolving.de/urn:nbn:de:hbz:466:1-46934

8! de la pierge Marie. - 17
din Mement difoiens, guicf celle la,qut
i §i miarehe , COMMC‘B}:Y‘GTC,PEM bc'ﬂ'e,',
guela lune, cflexé; comme e folerl,

plus terrible qu'vne bataslle rangee;

(fs commre sils euffent dit : Qui eft
cette ieune fille, qui chemine de

ec & Vertu en vereu fans s’ax:rcffer » DY
.. retourmier en arriere, quin’apoint,

*mie : SPEL ;
' & n'auraiamais foncgale en meri-

ueri : : : 11
lleroi; tes, & [aincétete, tant fes pcrfcc’hos
il eftoient rares & excellentes.

Peul Son exemple profitort done

Yion X bnmctmp !

;odcj Non feulement f{a tres-faincte

ur e Vi€ leruoit pourlors demodele , &

= de Patronéfcs cheres Compagpcsi
coif, TS aufli elle a ferui, & f:erulrg a
r. . touresles filles , quiferont iamais;

car elle leur a donné des rares ex-
ot S l-g-s-’ d'hamilicé , de modeftie,
fid d'ebeiflance , & de mille aurres ver-
A les Vierges deuroient toufiouts a-
Lo DO déuant les yeux, pour s'y fa-
“tO% conner ; & la fuiure de plus prés
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18 Delatres-[amnitevie

qu'elles pourront en pureté;a

tendu qu'elle eft [a premiere quil

B cleue les eftendars de la virginite,

XXYV.

En qusyparticalierensent Loconpoi
onen [on bas age?

On l'enfeignaa filer parfaitems
Ia laine, lelin,& lafoye;a coudr
& a trauailler en linge, & a fain.
tout cequi pouuoit apporter quel
que ornement au Temple & 3 f{or
mefnage, eftant vniourmariée ; El
by il le lifoic fouuent les fainctes Efcri
R tures,& les comprenoitpar{on bel
i efprit, & la lumiere celefte,dont
Dieu l'auoitéclairée; a céreffer el
Ie apprit en perfection les lettres
hiebraiques, Enfin, pour eftre plus
vniéa Dieu, elleauoit toufiours en
b bouche ces facrées paroles : Det
T gratsas; c'elt adire, Dieu {oit loiié,
E e - XXV =
Prenoit-ellefon repos, & [ refettion

anccfes Compagnes?

Il eft tres probable qu'elle s'ac-
commodoiten toutal ordre, & aux
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